
 

 

 

© place car elle a été froissée dès
le départ. Elle se défroisse peu

à peu, comme chacun d'entre

nous, en jonglant avec sesman
ques et ses atouts.

Vous n'avez pas d'enfant

ni l'un ni l'autre.

Vos livres vous

en tiennent-ils lieu ?

S.G.:Pas du tout !Il ne faut pas
tout mélanger.On peut aimer les
enfants des autres, ses filleuls,
lesenfants de son compagnoa . .

L'écriture, c'est autre chose.Elle

participe de notre manière
d'être au monde. Tant que le
monde n'est pas dit, il n'existe

pas. c'est donner l'être.

Y.M : Comme le dit Sylvie, on
ne peut pas substituer l'écriture
à l'enfantement. c'est se

jeter à côté de sa naissance bio

logique, c'est poser une paro
le. Avant le commencement

sera le verbe. n'est pas

enfanter, c'est naître. Mon livre
de 1152 pages est mon acte
de naissance.
s. G. : c'est avancer à
tâtons et traverser des gouffres.
Lesmots sont des chiens d'aveu
gle qui permettent de toucher,
reconnaître et nommer le mon
de.Unemanière de faire co-nais-

sance avec le monde
Y.M. :Vousm'éclairez, on naît en

faisant co-naissance. On naît en
rencontrant l'autre.

SylvieGermain
et YannMoix
répondent

aux questions
de Catherine
Lalanneet
Muriel Fauriat

pour Pèlerin.
Uneinterview
émaillée de
confidences.

La rencontre avecl'autre
ou avecla foi peuvent-ils

sauverdu désamour ?
S.G. : La foi n'est ni un refuge,
ni une consolation ! C'est la

vie elle-même. C'est de l'ordre

d'une rencontre amoureuse, la

plus forte qui soit. Vous vous

trouvez au de la joie

avec le désir de partager cet

amour-là. La fraternité christi-

que ouvre à l'altérité au-delà

de tout lien, familial ou tribal.

« Il n'y a plus de Grec ni de

païen : nous sommes tous frè

res en Christ. »

Y.M. : Oui, le génie du chris

tianisme est là : se séparer du

biologique. C'est ce qui m'a

le plus étonné dans le débat
sur le mariage pour tous : ce
retour au biologique de cer
tains croyants. Pourtant, dans

la Sainte Famille, Jésus met son
Père au monde :c'est le Fils qui
fait le Père. Lamission de Jésus
est de faire descendre Dieu, de

le mettre au monde. ..
S.G. :C'est très juste. LeFilsmet
le Père au monde, le Christ fait
exister Dieu pour qui veut bien

le recevoir.

Avez-vous la foi ?

Y.M.: (Embarras.) J'en suis

plein, mais je ne sais pas en par

ler à la première personne.
S. G. : (Sourire en direction de

Yann.) Les vrais croyants font
peu de bruit. Je me méfie de
ceux qui crient et brandissent
un croissant ou une croix, m

Naître a renaître :
les fruits de la rentrée
Pietra Viva
de Léonor

de Récondo

Italie, XVIesiècle.

Michelangelo travaille

dur dans la carrière

de marbre de Carrare

afin de choisir les

meilleurs blocs pour

une commande papale.

Un petit garçon s'atta

che à lui, ouvrant dans

le de l'artiste des

émotions qu'il n'atten

dait plus. Une merveille

de délicatesse. M.F.
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mité d'une femme, d'un

nourrisson,sur une histoire

singulière.Cerécit anticon
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Né aprèssept il lui

a fallu huit métiers pour
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chercheurd'escargots,ven

deurde journaux au kilo. . .
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gle,le hérosdu premier

roman de SaberMansouri
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